
Intervention de la France lors de la 105ème session du Conseil de l’OIM 

 

Merci Monsieur le Président, 

La France s’aligne pleinement sur la déclaration de l’UE.  

Nous souhaiterions féliciter l’Ambassadeur du Ghana, M. Sammie EDDICO, 
pour son élection au poste de Président du Conseil et souhaiter la bienvenue à 
l’Etat indépendant du Samoa ainsi qu’aux 14 nouveaux observateurs.  

Monsieur le DG, je souhaiterais commencer par exprimer le soutien renouvelé 
de mon pays à votre leadership, ainsi qu’à l’action de votre organisation. 

Vous l’avez dit, nous sommes aujourd’hui confrontés à un contexte de crises 
sans précédent. L’assistance de l’OIM est essentielle en RCA, en, Irak, en Syrie, 
en Ukraine, et à présent pour lutter contre la propagation du virus Ebola. Nous 
avons été impressionnés par votre capacité de réaction sur toutes ces crises. 
Nous considérons que votre flexibilité, votre  capacité à être opérationnel et à 
prendre des risques sont la marque de fabrique de votre organisation, et votre 
meilleur atout. 

Vous contribuez également à dépassionner la question des migrations, offrir une 
image plus positive et plus digne des migrants. Dans un contexte de montée des 
tensions intercommunautaires dans certains pays, nous estimons que c’est 
crucial. 

Nous considérons que les migrations contribuent de manière indéniable au 
développement.  La France participe activement aux discussions sur  l’agenda 
des Nations Unies pour le post-2015, et veillera à une intégration transversale 
des questions de migration dans le document final et à la création d’un 
partenariat global sur les questions de mobilité. 

 La réflexion menée par l’OIM et son partenariat  avec l’UPU sur la réduction 
du coût des transferts financiers des migrants constitue une initiative que la 
France suit avec grand intérêt. Nous promouvons un double objectif de 
réduction des couts des transferts d’argent et d’accompagnement d’une 
meilleure allocation de ces envois au service de l’investissement productif et 
soutenons plusieurs programmes en ce sens.   



Une autre action qui nous parait essentielle est la lutte contre la traite des êtres 
humains et la protection des victimes de ce commerce tout en leur offrant des 
options de réintégration et/ou de retour sûr et viable dans leur pays d'origine. 
Dans ce domaine encore, nous saluons l’action de l’OIM.  

Enfin, nous nous félicitons de l’initiative de l’Organisation concernant 
l’élaboration d’un cadre de gouvernance sur les migrations. Nous soutenons 
ses 2 objectifs : celui de conseiller les Etats sur les meilleures pratiques légales, 
opérationnels dans le domaine des migrations et à clarifier le rôle de l’OIM dans 
ce domaine. 

Nous nous félicitons du panel organisé à ce conseil sur les migrations, 
l’environnement et les changements climatiques. La France considère que les 
activités de l’OIM sur la question des déplacés climatiques est essentielle et se 
félicite de la création d’une nouvelle division consacrée à ce thème. Nous 
espérons qu’elle permettra de donner plus de visibilité aux activités de 
l’organisation, afin qu’elles soient reconnues à leur juste valeur.   

S’agissant des questions internes à l’Organisation, nous souhaitons saluer ses 
efforts en matière d’efficacité budgétaire, son engagement dans la promotion de 
l’égalité hommes-femmes, et soutenons la création d’un bureau consacré aux 
questions d’éthique. 

M. le DG, je souhaiterais terminer en indiquant que mon pays se félicite du 
dialogue  étroit qu’il entretient avec l’OIM, notamment à travers la tenue de 
réunions bilatérales annuelles. Nous attendons avec impatience la prochaine 
réunion, qui aura vraisemblablement lieu début 2015. Je souhaiterais ajouter que 
la somme due par la France à l’OIM au titre de sa contribution obligatoire est en 
cours de versement.  

 


